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Lors des dernières élections, les Flamands et les Wallons ont clairement voté différemment. En 

Flandre, c’est surtout le parti national-populiste Vlaams Belang qui a gagné (+12,6% aux régionales), 

tandis que le Pvda (+2,8%) et Groen (+1,4%) ont légèrement progressé et que les trois partis 

traditionnels ont perdu du terrain. En Wallonie, les trois partis traditionnels ont également reculé, mais 

c’est la gauche radicale avec le PTB (+7,9% aux régionales) qui a le plus progressé, suivie de près par 

Ecolo (+5,9%). Les flux d’électeurs semblent donc avoir évolué dans des directions opposées, et la 

Flandre et la Wallonie2 semblent donc s’éloigner en termes de résultats électoraux. 

 Mais qu’en est-il des opinions politiques qui sous-tendent le comportement électoral des deux 

côtés de la frontière linguistique? Est-il vrai que ‘les Wallons pensent à gauche et les Flamands pensent 

à droite’? Pour répondre à cette question, le consortium RepResent3 a mené une enquête en ligne lors 

des semaines précédant les élections (cf. l’annexe au sujet de la méthode). Par ce biais, de larges 

échantillons d’électeurs flamands et wallons ont été soumis à des questions permettant de mesurer 

leurs opinions politiques et leurs orientations gauche-droite. 

 Dans la présente note, nous analysons tout d’abord le comportement électoral des Flamands 

et des Wallons à travers un regard sur le paysage partisan belge, afin d’examiner si les partis qui ont 

reçu leurs votes étaient plus de gauche ou plus de droite. Ensuite, sur base de notre enquête, nous 

examinons dans quelle mesure les électeurs Flamands et Wallons se définissent eux-même comme de 

gauche ou de droite, de quelles valeurs politiques ils sont porteurs, quelles sont leurs positions par 

                                                           
1 A mentionner: auteurs de la présente note: consortium EOS RepResent (UCLouvain, ULB, UA, VUB, KULeuven), 
avec financement du FNRS et du FWO. Pour les données relatives au “Test électoral 2019”/”Stemtest 2019”: outil 
élaboré par une équipe UA-UCL-Tree Company, en partenariat avec la RTBF, La Libre, la VRT et De Standaard. 
2 Les données en Belgique francophone sont issues d’une enquête auprès des Wallons; les Bruxellois ne sont 
pas couverts. 
3 RepResent  est un consortium composé de politologues de cinq universités belges. Il est coordonné par Stefaan 
Walgrave en Jonas Lefevere (UA). Les partenaires du consortium sont Sofie Marien (KULeuven), Karen Celis et 
Kris Deschouwer (VUB), Virginie Van Ingelgom et Benoît Rihoux (UCLouvain), et Emilie Van Haute et Jean-Benoit 
Pilet (ULB). RepResent est un projet EOS (Excellence Of Science) financé par le FNRS et le FWO. 
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rapport à des propositions politiques de gauche ou de droite, et quels thèmes ils jugent plus 

importants. 

 

LE PAYSAGE PARTISAN EN BELGIQUE 

 

Sur base des propositions du Test électoral 2019 de la RTBF et de La Libre (VRT et De Standaard du 

côté néerlandophone), nous pouvons analyser comment les principaux partis se positionnent les uns 

par rapport aux autres en termes de contenu. Lors des préparatifs du Test électoral 2019, nous avons 

soumis un grand nombre de propositions aux partis. Certaines de ces propositions sont liées à des 

opinions correspondant à l’axe gauche-droite socio-économique, et d’autres correspondant à l’axe 

gauche-droite socio-culturel. L’axe gauche-droite socio-économique fait référence à l’intervention de 

l’Etat dans le processus économique, et au degré suivant lequel l’Etat doit assurer une égalité sociale. 

L’axe gauche-droite socio-culturel fait quant à lui référence à un nouveau clivage, qui est souvent conçu 

comme articulé autour d’une opposition ‘identitaire’ – autour de thèmes comme l’immigration, 

l’Europe, la criminalité, l’environnement, l’émancipation, etc. Ces deux dimensions sont fréquemment 

mélangées dans le débat public, alors qu’il s’agit en fait de deux clivages distincts, le long desquels les 

partis peuvent se positionner différemment. Beaucoup des propositions du Test électoral 2019 

peuvent être reliés à ces deux axes socio-économique (54 propositions) ou socio-culturelles (67 

propositions). Il s’agit de propositions auxquelles tous les partis, francophones comme 

néerlandophones, ont répondu. Elles correspondent à des compétences européennes, fédérales ou 

régionales (nous ne distinguons pas selon les niveaux de compétences). Sur base de ces propositions, 

nous pouvons établir les positions respectives des différents partis le long de ces deux dimensions (les 

dimensions sont produites par nous-même car nous avons défini, en amont, certaines propositions 

comme étant socio-économiques et d’autres socio-culturelles. La Figure 1 présente les résultats de 

cette analyse. 

 

Figure 1 : position des partis dans le paysage politique belge 
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Cette figure permet de tirer différentes conclusions. Tout d’abord, les deux dimensions sont reliées : 

les partis de droite socio-économique sont aussi le plus souvent de droite socio-culturelle, et les partis 

de gauche socio-économique sont aussi le plus souvent de gauche socio-culturelle. On observe 

néanmoins des exceptions : le VB est clairement un parti de droite socio-culturelle, mais il se situe plus 

proche du centre socio-économique ; l’Open VLD est situé à la droite socio-économique mais est plutôt 

centriste socio-culturel ; et Groen est plus de gauche socio-culturelle que socio-économique, 

certainement en comparaison avec le PS, le Pvda/PTB et Ecolo 

Ensuite, on note que les partis politiques francophones se situent en moyenne quelque peu 

plus à gauche – sur les deux dimensions – que les partis flamands. Dans le quadrant en haut à droite 

(de droite socio-économique et socio-culturelle) on ne retrouve que deux partis francophones : le PP 

(dont les résultats électoraux ont été faibles) et le MR (qui se situe en fait très près du centre), tandis 
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que, dans ce même quadrant, on retrouve trois grands partis flamands : le VB, la N-VA et l’Open VLD. 

Dans le quadrant inférieur gauche (de gauche socio-économique et socio-culturelle) on retrouve 

presque l’ensemble des partis francophones (cdH, DéFI, PS, PTB, Ecolo). Ce qui est surtout remarquable 

est la position des trois partis de gauche en Belgique francophone (PS, Ecolo et PTB) dont les positions 

sont fort proches et qui sont clairement positionnées à gauche sur les deux dimensions ; seul Groen 

est un peu plus à gauche sur l’axe socio-culturel. La conclusion est que l’offre partisane du côté 

francophone se situe clairement plus à gauche que celle du côté flamand, cette dernière étant, en 

moyenne, plutôt de droite. 

Pour examiner dans quelle mesure les électeur flamands et wallons ont voté différemment, 

nous avons également inclus dans le graphe le choix partisan moyen du Flamand et du Wallon (pour 

les élections régionales flamande et wallonne, respectivement). Attention : ce positionnement des 

électeurs n’est pas basé sur leurs réponses aux propositions. Nous leur avons simplement attribué le 

score de leur parti sur les deux axes, et avons ainsi calculé le placement moyen du parti pour lesquels 

ces électeurs ont voté. Il s’agit donc d’une mesure du vote (plutôt de gauche ou plutôt de droite) des 

deux électorats, et non d’une mesure de leurs opinions. La conclusion de cette analyse est que, en 

termes de comportement électoral – et en supposant que chaque électeur est en accord complet avec 

les positions du parti auquel il a donné son vote – il existe un large fossé entre les électeurs flamands 

et wallons. Leur comportement électoral diffère en effet fortement, comme l’indique la distance assez 

grande entre les deux cercles noirs : sur les deux dimensions, les Wallons ont voté pour des partis se 

situant nettement plus à gauche que le partis pour lesquels les Flamands ont voté. Leur comportement 

électoral est donc différent. Mais pensent-ils également différemment ? 

 

 

AUTO-POSITIONNEMENT GAUCHE-DROITE DES ELECTEURS  

 

Une question classique consiste à demander aux électeurs de se placer sur un axe gauche-droite, sans 

définir le contenu de cet axe. Le Tableau 1 indique que les électeurs wallons ne se voient pas placés 

en moyenne à gauche, mais quasi précisément au centre (4,97 sur une échelle de 0 à 10). Les électeurs 

flamands se placent un peu plus à droite (5,56), mais la différence est somme toute faible. Tant au 

Nord qu’au Sud du pays, le plus grand groupe (d’une taille équivalente au Nord et au Sud) se place 

précisément au centre (35,6% en Flandre et 35,7% en Wallonie). La Figure 2 représente la distribution 

dans les deux régions. 
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Figure 2 — l’auto-positionnement gauche-droite en Flandre et en Wallonie 

 

Flandre 

Wallonie  
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Bien que cet écart entre électeurs flamands et wallons soit statistiquement significatif (ce qui signifie 

que la probabilité que cet écart entre nos deux échantillons soit due au hasard est faible), il est faible. 

Les Wallons se positionnent un peu plus à gauche que les Flamands, mais il ne s’agit que d’un écart de 

0,6 points sur une échelle de 11 points. En conclusion : il n’y a pas de grandes différences entre 

l’électeur wallon moyen et l’électeur flamand moyen en termes de placement général gauche-droite ; 

les différences sont nettement plus faibles que ce que l’on aurait pu attendre sur base du 

comportement électoral du 26 mai. 

 

VALEURS DE GAUCHE ET DE DROITE DES ELECTEURS  

 

Outre l’auto-positionnement gauche-droite général des Wallons et Flamands, nous avons également 

examiné la position de ces deux groupes en leur demandant de se positionner par rapport à une série 

de valeurs politiques. Ces valeurs politiques sont mesurées au moyen de cinq énoncés (cf. Tableau 1).  

Les deux premiers énoncés portent sur des valeurs gauche-droite socio-économiques. Bien 

que les écarts soient statistiquement significatifs, ils sont faibles, et plus faibles encore que les écarts 

dans l’auto-positionnement gauche-droite – et en outre, les écarts se produisent parfois en sens 

inverse. Ainsi les Wallons répondent-ils plus à gauche sur la question relative à l’intervention de l’Etat 

dans l’économie, mais plus à droite sur le fait de savoir si la bonne vie est une question d’actions 

menées ou de chance. Encore une fois : les Wallons ne sont pas clairement plus à gauche sur la 

dimension socio-économique. 

Les trois énoncés suivants portent sur des valeurs gauche-droite socio-culturelles. Résultat 

marquant : les réponses relatives à l’énoncé portant sur les immigrés (les immigré doivent s’adapter à 

la culture européenne) ne diffèrent pas de manière significative entre Wallons et Flamands : les deux 
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électorats se situent clairement à droite (avec 7,27 et 7,17 respectivement). De la même manière, sur 

l’énoncé relatif aux sacrifices à consentir pour sauver le climat, on n’observe pas de différences 

significatives. Le premier énoncé relatif au climat (qui oppose progrès technologique et changement 

de comportement) suscite bien des réponses contrastées : les Wallons (7,54) sont plus convaincus que 

les Flamands (7,03) de la nécessité d’adapter notre mode de vie. A noter, à ce sujet, que les Flamands 

se situent également à gauche – les Wallons l’étant encore davantage.  

 Tout considéré, les différences entre Flamands et Wallons en termes de valeurs politiques 

peuvent être considérées comme limitées. Il n’y a pas de différences entre les deux groupes en matière 

de valeurs socio-économiques, tandis qu’il y a quelques indications du fait que les Wallons se situent 

plus à gauche sur les valeurs socio-culturelles. 

 

PREFERENCES DES ELECTEURS POUR DES POLITIQUES PUBLIQUES DE GAUCHE OU DE DROITE 

 

Dans notre enquête, outre les valeurs politiques, nous avons aussi soumis aux répondants 14 

propositions concrètes relatives à des politiques publiques (également reprises dans le Test électoral 

fédéral de la RTBF et de La Libre) et qui peuvent être considérées comme correspondant aux axes 

gauche-droite socio-économique et socio-culturel. 

 Les quatre premières propositions du Tableau 1 correspondent à des questions socio-

économiques. Sur trois des quatre propositions, les Wallons sont, de manière statistiquement 

significative, plus à gauche. Néanmoins, les majorités des répondants (Flamands comme Wallons) se 

situent toujours du même côté et, hormis l’exception relative à la proposition portant sur les soldes, 

les écarts sont faibles. Les Flamands tous comme les Wallons veulent, dans leur large majorité, que les 

grandes fortunes soient plus taxées, que les magasins puissent décider eux même de leurs jours de 

soldes, qu’une pension minimale de 1500€ soit instaurée, et que l’index ne soit pas supprimé. Les 

Wallons posent simplement ces affirmations avec un peu plus de force que les Flamands. 

 Les quatre propositions suivantes sont de nature socio-culturelle, et portent toutes sur 

l’immigration. Sur chacune de ces propositions, les Wallons se positionnent plus à gauche que les 

Flamands. Pour la première fois, on observe des différences plus fortes entre les deux électorats : pour 

trois des quatre énoncés, la différence est de l’ordre de 10%. Sur l’enjeu des migrants en transit, on 

observe qu’une petite majorité d’électeurs flamands sont en faveur de rendre punissable 

l’hébergement de migrants, tandis qu’une petite majorité d’électeurs wallons pensent l’inverse. Ceci 

est le seul enjeu (sur les 14 enjeux) pour lequel la majorité des Flamands s’oppose à la majorité des 

Wallons. Les écarts sont donc particulièrement importants entre Flamands et Wallons autour des 

enjeux relatifs à l’immigration. 

  Les trois enjeux suivants portent sur le climat/l’environnement. Sur deux de ceux-ci, les 

Wallons répondent plus à gauche que les Flamands : les Flamands sont plus en faveur du prolongement 

des centrales nucléaires (ce à quoi une petite majorité de Wallons sont également favorables), et les 

Flamands sont également moins nombreux à vouloir introduire des taxes sur les véhicules 

consommant des carburants fossiles. Au final : il existe certes des différences entre Wallons et 

Flamands autour de ces questions de climat et d’environnement, mais elles restent modestes. 
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 Enfin, nous avons trois propositions socio-culturelles, au sujet desquelles les Wallons se 

positionnent plus à gauche (sur deux d’entre elles) : ils sont moins favorables à la conservation des 

empreintes digitales dans une banque de données centrale, et ils sont plus en faveur d’une parité de 

genre dans les gouvernements. Encore une fois, les différences Wallons/Flamands sont 

statistiquement significatives, mais pas très fortement. Les majorités se situent du même côté dans les 

deux électorats. 

Au final : en considérant les 14 propositions de politiques publiques, on peut dégager une 

tendance consistante : les Wallons répondent plus à gauche que les Flamands aussi bien sur les enjeux 

socio-économiques que sur les enjeux socio-culturels – c’est le cas pour 11 enjeux sur 14, et la direction 

n’est inversée que pour un seul enjeu. Bien que le positionnement gauche-droite général des Wallons 

et des Flamands soit, en moyenne, assez semblable, les électeurs wallons prennent des positions plus 

à gauche sur des propositions concrètes. Ces différences restent néanmoins relativement limitées : les 

majorités d’électeurs, au Nord comme au Sud du pays, restent le plus souvent alignées d’un côté ou 

de l’autre du débat. Le seul enjeu qui suscite des opinions plus divergentes est celui de l’immigration, 

au sujet duquel les Flamands se positionnent plus à droite que les Wallons. 
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Tabel 1 – Verschillen tussen Vlamingen en Walen in zelfplaatsing, waarden en beleidsvoorkeuren 

  Vlamingen-
gemiddeld  

Walen-
gemiddeld  

Verschil 
significant 

Vlamingen 
rechtser 

dan Walen 

Zelfplaatsing      

In de politiek worden de termen ‘links’ en ‘rechts’ vaak gebruikt. Kan u uw eigen opvattingen 
plaatsen op een schaal van 0 tot 10, waarbij 0 ‘links’, 5 ‘in het centrum’ en 10 ‘rechts’ betekent? 

0=links; 
10=rechts 

5,56 4,97 ** Ja 

Waarden      

Certaines personnes pensent que le gouvernement doit intervenir le moins possible dans 

l'économie, d'autres pensent que le gouvernement doit intervenir autant que possible dans 

l'économie. Pouvez-vous situer votre opinion sur une échelle allant de 0 à 10, où 0 signifie 

que le gouvernement doit intervenir le moins possible et où 10 signifie que le gouvernement 

doit intervenir le plus possible? (soc-ec LR) 

0=rechts; 10 
links 

5,93 6,15 ** Ja 

Selon certains, les personnes qui mènent une bonne vie la mènent grâce à la chance. D'autres 

pensent que ces personnes mènent une bonne vie grâce à leurs propres actions. Pouvez-vous 

situer votre opinion sur une échelle allant de 0 à 10, où 0 signifie que le sort des personnes 

dépend complètement de la chance et où 10 signifie que le sort des personnes dépend 

complètement de leurs propres actions?  (soc-ec LR) 

0=links; 
10=rechts 

6,17 6,44 ** Nee 

Certains pensent que les immigrés non-occidentaux doivent pouvoir vivre en Europe tout en 

conservant leur culture d'origine. D'autres pensent que ces immigrés doivent s'adapter à la 

culture européenne. Pouvez-vous situer votre opinion sur une échelle allant de 0 à 10, où 0 

signifie que les immigrés non-occidentaux doivent pouvoir conserver leur culture d'origine et 

où 10 signifie qu'ils doivent s'adapter à la culture européenne? (soc-cult LR) 

0=links; 
10=rechts 

7,17 7,27 ns Nee 

Certains pensent que les innovations technologiques suffisent pour arrêter le réchauffement 

de la Terre. D'autres pensent que des changements de comportement fondamentaux sont 

aussi nécessaires pour arrêter le réchauffement de la Terre. Pouvez-vous situer votre propre 

opinion sur une échelle allant de 0 à 10, où 0 signifie que les innovations technologiques 

suffisent pour arrêter le réchauffement de la Terre, et où 10 signifie que des changements 

comportementaux sont absolument nécessaires? (soc-cult LR) 

0=rechts; 10 
links 

7,03 7,54 ** Ja 

Dans quelle mesure êtes vous d'accord avec la proposition suivante?: "Je donnerais une partie 

de mon revenu si j'étais certain que cela aiderait l'environnement". Pouvez-vous situer votre 

opinion sur une échelle allant de 0 à 10, où 0 signifie que vous ne serez absolument pas 

0=rechts; 10 
links 

3,94 3,87 ns Nee 
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d'accord de donner une partie de votre revenu pour l'environnement, et où 10 signifie que 

vous serez absolument d'accord de donner une partie de votre revenu? (soc-cult LR) 

  Vlamingen- 
% eens 

Walen- % 
eens 

Verschil 
significant 

Vlamingen 
rechtser 

dan Walen 

Beleidsvoorkeuren      

Les grandes fortunes doivent être plus taxées (soc-ec LR) Eens=links 80,5 83,9 *** Ja 

Les magasins doivent pouvoir choisir quand ils font leurs soldes (soc-ec LR) Eens=rechts 78,1 66,6 *** Ja 

Il faut instaurer une pension de retraite de 1500€ minimum par mois (soc-ec LR) Eens=links 82,1 87,7 *** Ja 

Les salaires ne doivent plus être automatiquement indexés (soc-ec LR) Eens=rechts 23,3 24,3 ns Nee 

Héberger des migrants en transit doit être un délit punissable (soc-cult LR) Eens=rechts 53,0 44,2 *** Ja 

Il faut mettre en place des tests de situation pour détecter la discrimination à l'embauche (soc-cult 
LR) 

Eens=links 66,7 76,4 *** Ja 

Pour pouvoir obtenir la nationalité belge, il faut d'abord avoir réussi un examen sur les valeurs 
européennes (soc-cult LR) 

Eens=rechts 83,8 74,3 *** Ja 

Si la demande d'asile de familles avec enfants a été rejetée, ces familles peuvent être placées en 
détention en attendant leur rapatriement (soc-cult LR) 

Eens=rechts 56,5 52,9 *** Ja 

D'ici 2024, les voitures de société qui roulent à l'essence ou au diesel doivent être interdites (soc-cult 
LR) 

Eens=links 44,4 48,4 *** Ja 

Il faut taxer les billets d'avion pour qu'ils soient plus chers (soc-cult LR) Eens=links 46,9 48,1 ns Nee 

Les centrales nucléaires doivent rester opérationnelles après 2025 (soc-cult LR) Eens=rechts 61,4 52,2 *** Ja 

L'avortement doit aussi être autorisé au-delà de 12 semaines de grossesse (soc-cult LR) Eens=links 55,7 56,3 ns Nee 

Les empreintes digitales de tous les citoyens doivent être conservées dans une base de données 
centrale (soc-cult LR) 

Eens=rechts 68,3 64,2 *** Ja 

Le gouvernement doit compter autant d'hommes que de femmes (soc-cult LR) Eens=links 63,9 74,0 *** Ja 

Note: Significativité via t-test. *=p<.1, **=p<.05, ***=p<.005, ns=pas significatif 
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THEMES DE GAUCHE ET DE DROITE : QUELLE IMPORTANCE RELATIVE ? 

 

A côté des positions que des électeurs peuvent prendre et qui peuvent être considérées comme étant 

plus de gauche et de droite, il faut également examiner l’importance relative que les citoyens 

accordent à différents thèmes politiques. Nous leur avons posé la question suivante : « Pouvez-vous 

indiquer quels seraient les thèmes les plus importants pour déterminer votre vote si les élections avaient 

lieu maintenant? Vous pouvez indiquer un maximum de deux thèmes. » 

Les résultats sont synthétisés dans le Tableau 2. 

On observe cette fois des écarts vraiment importants entre Flamands et Wallons. Le plus 

frappant est le thème de l’immigration. Pour les Flamands, ceci est le thème les plus important (pour 

36% d’entre eux : parmi les deux thèmes les plus important), alors que ce thème ne figure qu’à la 5ème 

place (24%) pour les Wallons. Par contre, les Wallons sont plus sensibles à l’enjeu « environnement » : 

c’est le deuxième thème (30,2%) pour ces électeurs wallons, alors que ce n’est que le 4ème thème 

(25,2%) pour les électeurs flamands. Le thème de la criminalité (correspondant à l’axe socio-culturel) 

est aussi plus saillant auprès des électeurs flamands (6ème place avec 20,8%) qu’auprès des électeurs 

wallons (7ème place, 11,8%). 

L’emploi – thème central sur l’axe gauche-droite socio-économique – constitue aussi une 

grande différence entre les deux électorats. Il constitue le thème le plus important pour les Wallons 

(36,8%) alors qu’il ne représente que le 5ème thème (20,9%) pour les Flamands. Néanmoins l’enjeu de 

la sécurité sociale est considéré comme assez important à la fois du côté des électeurs flamands (2ème 

thème, 32,4%) et wallons (3ème thème, 26,9%). 

Enfin, on relève à quel point l’enjeu de la réforme de l’état est absent des priorités des 

électeurs – ceci est prioritaire pour seulement 6,1% des Flamands et 4,7% des Wallons. 

 

 

 

Tableau 2 – Différences d’importance relative accordée aux themes de politique publique par 
les électeurs flamands et wallons 

Classement 
de prirorité 

Flamands % Flamands 
(parmi 2 thèmes 

les + 
importants) 

Wallons % Wallons 
(parmi 2 

thèmes les + 
importants) 

1 Immigration 36,0 Emploi 36,8 

2 Sécurité sociale 32,4 Environnement 30,2 

3 Fiscalité 28,6 Sécurité sociale 26,9 

4 Environnement 25,2 Fiscalité 25,5 

5 Emploi 20,9 Immigration 23,7 

6 Criminalité 20,8 Economie 23,4 

7 Economie 17,6 Criminalité 11,8 

8 Démocratie 8,7 Démocratie 11,5 

9 Réforme Etat 6,1 Réforme Etat 4,7 

10 Défense 1,2 Défense 2,5 
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EN CONCLUSION 

 

 En observant les résultats des différents partis au soir du 26 mai, on observe que les Flamands et 

les Wallons ont voté fort différemment : les Flamands ont plus voté pour des partis de droite et 

les Wallons pour des partis de gauche. 

 En ce qui concerne les opinions politiques de ces deux électorats, les écarts sont nettement moins 

importants – même si les Wallons se placent un peu plus à gauche que les Flamands. 

 Les valeurs politiques des Flamands et des Wallons sont fort semblables. Il n’y a pas de différences 

significatives sur les valeurs socio-économiques, tandis que les Flamands se situent un peu plus à 

droite sur les valeurs socio-culturelles. 

 Lorsqu’il s’agit de préférences plus concrètes en matière de politiques publiques, les Wallons se 

situent un peu plus à gauche. Les différences sont modestes autour des questions socio-

économiques, et plus importantes autour de questions socio-culturelles. C’est surtout au sujet de 

propositions concrètes relatives à l’immigration que les Flamands se positionnent plus à droite que 

les Wallons. Il s’agit néanmoins, le plus souvent, de différences nuancées, avec des majorités 

d’opinions similaires au Nord et au Sud du pays. 

 Les opinions publiques des deux parties du pays ne se distinguent dont pas très fortement. 

Lorsqu’une majorité d’électeurs (à l’échelon du pays) est en faveur d’une proposition de gauche, 

c’est plus fortement le cas en Wallonie qu’en Flandre. Inversement, lorsqu’une majorité 

d’électeurs (à l’échelon du pays) est en faveur d’une proposition de droite, c’est plus fortement le 

cas en Flandre qu’en Wallonie. 

 Les écarts les plus marquants sont observées lorsque l’on examine l’importance relative accordée 

par les électeurs à différents thèmes : l’électorat flamand accorde une plus grande importance à 

l’immigration, tandis que l’électorat flamand accord une plus grande importance à l’emploi. 

 Lorsqu’ils sont interrogés sur les manières de résoudre un problème, les Flamands et les Wallons 

répondent de manière assez largement similaire. Par contre, lorsqu’on leur demande quels 

problèmes doivent être résolus en priorité, leurs avis sont plus divergents. 
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ANNEXE : ENQUÊTE ET MÉTHODE 

 

Nos analyses se basent sur la première vague de notre enquête « RepResent online panel ». Deux sous-

échantillons de respectivement 3.405 électeurs flamands et 3.103 électeurs wallons ont été interrogés 

durant le période pré-électorale, plus précisément entre le 5 avril et le 21 mai 2019. L’enquête a été 

menée par Kantar TNS, à la demande du consortium EOS (Excellence Of Science) RepResent 

(Representation & Democratic Resentment). L’échantillon brut est composé de répondants recrutés à 

partir de divers panels en ligne (de Kantar et d’autres bureaux d’enquête en ligne), afin de tendre vers 

un échantillon net représentatif de la population flamande et wallonne disposant du droit de vote. Les 

données ont été pondérées en termes d’âge, de niveau d’éducation et de genre. 

Pour plus d’informations : personne-contact : benoit.rihoux@uclouvain.be  
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